
Monsieur le Président, cher-e-s collègues 

Sous la présidence de Michel Vauzelle, le  Conseil Régional PACA s’est 
fortement engagé dans un combat de société primordial : l’égalité entre les 
femmes et les hommes.  Signature de la charte européenne, ligne dédiée 
dans le CPER, création du Pass santé+ contraception, saisine du conseil 
régional des jeunes, partenariats avec le Planning Familial et les CIDFF 
notamment, actions de sensibilisation dans les lycées, il m’est impossible de 
dresser ici une liste exhaustive de tout ce qui a été réalisé.Je voudrais 
cependant insister sur un point : tout ce qui a été fait l’a été avec un objectif 
précis, la réduction des inégalités, et dans une cohérence construite. 

Or, aujourd’hui, je constate à regret que cette cohérence a, au mieux, du mal 
à transparaitre, au pire, n’existe plus. Vous avez un cadre dans lequel il est 
simple d’engager des actions cohérentes, avec des objectifs clairs et précis. 
Pourquoi  ne pas vous en servir ? 

De bonnes habitudes avaient été prises, et plus jamais, par exemple, on ne 
parlait du 8 mars comme de la « journée des femmes » Or, c’est cette 
expression qui se retrouve aujourd’hui sur le site de la Région. C’est un 
symbole des reculs dans ce domaine.  

Autre sujet de préoccupation : la jeunesse.  

Vous nommez le plus jeune des conseillers régionaux délégué à la jeunesse. 
Mais en l’absence de véritable priorité politique, il ne s’agira que d’un coup de 
com’ !  

En effet, lorsque dans le même temps vous supprimez la pénalisation des 
communes ne respectant pas la loi SRU, c’est le fonds « logement jeunesse » 
que vous supprimez. Lorsque vous diminuez de près de 5 M€ la dotation aux 
lycées, ce sont les jeunes que vous pénalisez. Lorsque vous baissez de près 
de 10,5 M€ la dotation en subvention de la formation professionnelle et de 
l’ »apprentissage ce sont encore les jeunes que vous touchez en premier lieu. 
Et lorsque vous baissez les bourses de près de 4M€, ce sont toujours les 
jeunes qui en souffrent. 

La communication fait parfois défaut à l’action des élu-e-s. Au moins ne 
pourra-t-on pas vous reprocher votre ignorance en ce domaine. En matière 
de sécurité, par exemple, alors que vous savez bien que nous avons œuvré, 
et bien œuvré, au moyen notamment de la convention Justice-Région, ou 
encore du dispositif innovant de formation de médiateurs sociaux, dont 



personne je crois ne contestera le bien-fondé. La différence avec vos 
annonces de portiques de sécurité qui sont en réalité des portails anti-fraude 
installés par la SNCF est criante. En ce domaine en particulier, nous 
aimerions moins de com’ et plus d’action de fond. 

Monsieur le président, vous avez parlé de « résistance » entre les deux tours 
de l’élection régionale. Les Résistants, ceux qui ont libéré la France des 
Nazis, ne se sont pas contentés de résister : ils ont créé le Conseil national de 
la Résistance, ils ont rédigé un programme, ils ont imaginé le progrès social 
pour les années et les décennies qui suivaient la Guerre et ce, toutes 
tendances politiques confondues. 

Les 3 sujets évoqués, l’égalité femmes hommes, la jeunesse, la sécurité, ne 
sont pas des thématiques accessoires : ils sont au cœur de la société de 
demain. Inspirez-vous donc du CNR : sachez voir au-delà des clivages, 
travaillez réellement ces question tentez d’imaginer l’avenir. Voilà ce que nous 
souhaitons. 


